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plusieurs reprises par le «Comite Nobel» pour faire des

propositions pour le prix de physique. II fut fait chevalier de la

Legion d'honneur en 1920 et docteur honoris causa de l'Uni-
versite de Paris en 1926. L'annee suivante, il fut nomme
membre correspondant de l'Academie des Sciences de Paris.

A ses qualites de savant illustre et de philosophe, Guye

ajoutait Celles d'un homme de coeur et d'un grand modeste.

II affectionnait particulierement les membres de sa famille pour
laquelle il etait plein de devouement. II consacra une partie de

son temps, dans les dernieres annees de sa vie, ä de nombreuses

recherches historiques sur la « Seigneurie de Saint-Christophe »

que son grand-pere acquit en 1841. Les resultats de ses

investigations furent publiees dans la « Revue historique vaudoise »

en 1941. Enfin, il publia pour sa famille un tres beau volume
d'une centaine de pages in-folio portant le titre: «Saint-
Christophe sur Champvent». II eut le bonheur de feuilleter
cette oeuvre ultime quelques heures avant sa mort.

Comme professeur, C.-E. Guye fut un excellent pedagogue et

contribua ä la formation d'un grand nombre de jeunes physi-
ciens. 11 eut la tres grande satisfaction d'avoir pour successeur

un de ses meilleurs eleves. Guye fuyait toute reclame et cela

explique que bon nombre de ses concitoyens aient ete dans

l'ignorance du rayonnement qui se degageait de ses ceuvres.
Sa courtoisie, son exquise politesse, une sensibilite toujours en

eveil, sa grande bonte en faisaient le plus aimable des pro-
fesseurs. Qu'il me soit permis, comme dernier eleve et colla-
borateur et aussi comme ami, de dire ici les affectueuses pensees
d'estime et de gratitude que j'ai toujours eues pour ce maitre
eminent. Hugo Saini.

FRITZ SARASIN
1859-1942

Elu membre honoraire en 1910.

Peu de savants suisses contemporains ont atteint une
notoriete — tendant ä l'universel — semblable ä celle de

Fritz Sarasin. Au cours d'une longue vie, tout entiere consacree
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au travail desinteresse, sans autre desir que celui de faire

avancer la science et, par lä, de servir son pays, Fritz Sarasin

a ecrit une ceuvre immense. Elle occupe plusieurs rayons de

bibliotheque. L'anthropologie (y compris la prehistoire) et la

zoologie y ont une part preponderante. Et puis aussi l'ethno-

graphie, car ce grand voyageur, partout oü le dirigeaient ses

explorations, s'interessait ä 1'« humain » sous tous ses aspects.
La ville de Bale sait la dette de reconnaissance infinie qu'elle a

contractee envers ce citoyen eminent qui a concouru, avec une
telle activite, au developpement des magnifiques musees dont,
ä juste titre, s'enorgueillit la ville du Rhin.
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Fritz Sarasin etait ne ä Bale le 3 decembre 1859. II fit ses

premieres etudes dans sa ville natale. II vint les completer ä

Geneve oü, tres jeune encore, il se lia avec les naturalistes
d'alors, entre autres avec son maitre Carl Vogt, avec Henri
de Saussure. II devait laisser dans notre ville une trace durable
de sa presence. La premiere fois que j'ai entendu parier de

Fritz Sarasin, c'etait au cours de Zoologie et d'anatomie compa-
ree de Carl Vogt. Notre maitre citait aux jeunes hommes que
nous etions, assis devant lui, la carriere — ä peine entamee —
de Paul et Fritz Sarasin, comme un exemple qu'il fallait suivre.

C'etait, je me souviens, ä propos de leur deeouverte de la
Cecilie de Ceylan.

Fritz Sarasin obtint son diplome de docteur ä Wurtzbourg oü

il travailla sous la direction de Semper. C'est a ce moment-la
qu'avec son cousin Paul il prepara le premier de ces grands

voyages scientifiques faits en commun et qui devaient, tous
deux, les illustrer. Deux regions, alors peu ou mal connues

(Ceylan et Celebes), devinrent les laboratoires dans lesquels
Fritz et Paul Sarasin travaillerent. Plus tard, Fritz Sarasin,

accompagne de son ami, notre concitoyen Jean Roux, explora
la Nouvelle-Caledonie. Je ne cite ici que les principaux voyages.

Nous savons tous combien les moissons rapportees de ces

longues investigations furent magnifiques. II suffira de rappeler,

pour ce qui concerne Ceylan, le gros ouvrage — trois volumes
et un atlas — consacre aux Veddahs. Et pour ce qui concerne
Celebes, les cinq volumes qui portent comme titre: Materialien
zur Naturgeschichte der Inseln Celebes. Plus tard, un second

sejour ä Ceylan et un second voyage ä Celebes augmenterent
fructueusement la documentation scientifique relative ä ces

deux contrees.
En 1911-1912, Fritz Sarasin et Jean Roux passent de longs

mois dans la Nouvelle-Caledonie et dans les lies de la Loyaute.
Les materiaux recueillis permettent ä Fritz Sarasin d'ecrire
cette oeuvre monumentale: Nova Caledonia. A ce sujet, on peut
souligner que la monographie la plus complete, consacree a

cette lointaine contree francaise, a ete ecrite par un Suisse.

A cöte de ses ouvrages considerables, Fritz Sarasin, au cours
de toute son existence, a publie, dans des revues de langues
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diverses, de nombreux memoires concernant la Zoologie,

l'anthropologie, l'ethnographie, la prehistoire. Vers la moitie
de sa vie scientifique, ces trois dernieres sciences l'accaparerent
presque tout entier.

C'est lui qui, en 1907, revela la culture paleolithique de l'ile
de Ceylan, la considerant comme ayant appartenu aux ancetres
les plus lointains des Veddahs. Plus tard (1933), il entreprit des

recherches de prehistoire au Siam dont il fut aussi le premier ä

faire connaitre, sous l'aspect le plus vraisemblable, la plus
vieille civilisation prehistorique.

Toujours dans le domaine de la prehistoire, il a decouvert la
seule station azilienne ä galets colories existant en Suisse.

Mais l'activite de Fritz Sarasin ne se bornait pas au seul

travail scientifique. Peu d'hommes ont compris autant que lui
les devoirs qu'impose, en Suisse, le titre de citoyen. Les dons

qu'il fit au Musee d'Histoire naturelle et au Musee d'Ethno-
graphie de sa ville furent des dons royaux. Iis aiderent, dans

une large mesure, ä faire de la cite natale du savant un lieu

prodigieusement riche de documents.
En Suisse — cela decoule de toute notre histoire demo-

cratique — un homme de science ne peut rester confine dans

une tour d'ivoire. II doit se meler ä la vie du pays. Cette double

action ennoblit ceux qui savant l'accomplir sans que leur

personne y trouve un avantage egoüste. Pendant bien des

annees Fritz Sarasin fut un des membres les plus influents des

commissions qui collaborerent ä la direction des musees de

Bale. Avec la regularite d'un employe modele, chaque jour il
etait ä sa täche. II fit partie de nombreux comites scientifiques.
II fut president central de la Societe helvetique des Sciences

naturelles.
En dehors de notre pays, Fritz Sarasin avait ete grandement

honore. La Societe d'Anthropologie de Berlin lui avait decerne

sa medaille d'or. La Societe des Sciences naturelles de Boston
l'avait acclame membre d'honneur. A Geneve meme, l'Uni-
versite lui avait decerne, il y a vingt-trois ans, le doctorat
honoris causa et la Societe de Geographie sa medaille d'or.
C'est en 1910 qu'il fut nomme membre honoraire de la Societe
de Physique et d'Histoire naturelle. II appartint ä cette « volee »
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magnifique oü nous lisons les noms d'Ostwald, de Pierre Weiss,
d'Arnold Lang, d'Otto Lehmann, d'Alfred Werner, d'Albin
Haller.

Et ce savant qui, des le premier abord, paraissait un peu
distant, etait un coeur sensible, un cceur fidele. Ses amis

peuvent en apporter le temoignage.
Fritz Sarasin est mort ä 83 ans, sans que jamais il se soit

reellement repose. Lors (en 1941) de la reunion, ä Bale, de la
Societe helvetique des Sciences naturelles, il eut le chagrin de

ne pouvoir assister aux seances. Retenu obligatoirement dans

sa chambre par la maladie, il n'en a pas moins suivi avec interet
les travaux des sections dont il etait membre.

La science Suisse, la science universelle, en perdant Fritz
Sarasin, ont fait une perte cruelle. L'oeuvre immense de notre

compatriote demeure comme le temoignage eclatant de ce

qu'un homme, n'ayant pour objectif que le progres de nos
connaissances et la grandeur de sa patrie peut, par une infa-
tigable volonte, acquerir. Un pays tout entier — ici la Suisse —
beneficiera longtemps de l'inlassable activite desinteressee de

Fritz Sarasin.

La Societe de Physique et d'Histoire naturelle conservera

toujours le souvenir de celui qui, de son vivant, lui fit tant
d'honneur, et qui, disparu, demeure neanmoins, perpetuelle-
ment, comme un modele.

Eugene Pittard.

Seance du 4 mars 1943.

Eugene Pittard. — A propos de la position phyletique du

Pithecanthropus erectus. Peut-il etre considere comme un
Gibbon geant

On se rappelle la sensationnelle decouverte des restes du
Pithecanthropus erectus, ä Java, par le Dr Eugene Dubois, et
les interpretations passionnees dont ils furent l'objet dans

toutes les parties du monde.
Pour les uns — Dubois en tete — le Pithecanthrope etait la

forme intermediaire que l'on supposait devoir exister entre les
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